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Les paroles  sont des semences

C H AP  I TRE    1

Les paroles  
sont des semences

Les paroles sont des semences
Je lisais Genèse 1 (cette formidable description de Dieu qui crée 
le ciel et la terre) quand soudain, j’entendis clairement la voix 
du Saint-Esprit : « Les paroles sont des semences. » Sa voix était 
lourde de sens, d’enseignement.

Combien de fois avais-je lu Genèse 1, écrit par Moïse il y a 
trois mille quatre cents ans ? D’innombrables fois. Mais ce jour-
là, assis à mon bureau, je me redressai, faisant écho tout haut à 
ce qui avait été rédigé dans l’Antiquité, des milliers d’années 
auparavant. Je savais que le Saint-Esprit me donnait une vérité 
toujours vivante et puissante qui avait encore besoin d’être an-
noncée. Je connus ce jour-là un éclair d’illumination et jamais 
plus je n’allais être le même après cette révélation.

Les paroles sont des semences. Ces « semences ver-
bales » germent et croissent. Plantées comme il faut, elles se 
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reproduisent. Elles sont le commencement caché de ce qui peut 
grandir et atteindre la plénitude dès lors que nous y croyons et 
que nous en tenons compte. Elles existent en puissance, dans 
l’attente d’être plantées dans le terreau d’une personne, d’une 
église, d’une entreprise ou d’une nation capable de croître et de 
réaliser ces « semences verbales ».

On nous dit que Dieu ensemença le ciel et la terre en se-
mant sa parole, qui devint ce qu’il décréta. Le ciel et la terre 
furent tels qu’il les sema, les décréta et les décrivit par ses pa-
roles. Dès le commencement, Dieu partageait avec l’homme, 
créé à son image et à sa ressemblance, la manière d’être son 
partenaire pour qu’il soit créateur par le décret de sa semence 
verbale. Contrairement à Dieu, nous ne créons pas à partir de 
rien, mais nous gérons ce que Dieu nous a donné de sorte à sus-
citer une force créatrice dans les cieux et sur la terre.

Nous sommes aussi capables de créer des jardins sem-
blables à l’Éden, remplis de fruits et d’abondance – ces jardins 
peuvent être dans le Royaume du visible, mais aussi de l’invi-
sible. Nous sommes capables de semer des paroles pleines de 
vie : des paroles qui, si nous y croyons, les décrétons et en te-
nons compte, deviennent exactement ce qu’elles décrivent. La 
semence verbale a la capacité inhérente de devenir ce qu’elle 
décrit. Les paroles sont des semences qui diffusent leur code 
interne pour se reproduire dans la terre où elles sont plantées.

Quelles possibilités Dieu a-t-il offertes à l’homme ? 
Quelles opportunités nous a-t-il données dès lors que nous 
comprenons le principe selon lequel les paroles sont des 
semences ? 

Semez des paroles de vie. Semez-en sur la terre. Semez-
en dans votre vie, dans votre travail, chez vos enfants. 

Semez des graînes pleines d’intentions.
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Le pouvoir de nos paroles
Dieu dit alors : « Que la terre produise de la vé-
gétation : des herbes produisant leur semence, 
et des arbres fruitiers dont chaque espèce porte 
ses propres graines ! » Et cela se réalisa. La terre 
fit pousser de la végétation : des herbes produi-
sant leur semence espèce par espèce, et des arbres 
dont chaque variété porte des fruits avec pépins ou 
noyaux. Dieu constata que c’était une bonne chose. 
� Genèse 1:11-12, BFC

Et Dieu dit : « Que la terre produise l’herbe, la 
plante portant de la semence, l’arbre fruitier pro-
duisant du fruit selon son espèce, ayant sa semence 
en soi sur la terre. » Et il fut ainsi. Et la terre pro-
duisit l’herbe, la plante portant de la semence selon 
son espèce, et l’arbre produisant du fruit ayant sa 
semence en soi selon son espèce. Et Dieu vit que 
cela était bon.� Genèse 1:11-12, DARBY

Les paroles ont un grand pouvoir. Elles apportent un chan-
gement. Elles dégagent une puissance. Elles ouvrent des pos-
sibles. Elles instruisent. Elles dispensent des stratégies dont 
nous pouvons tenir compte. Dieu révèle, dès le début, l’impor-
tance vitale des paroles et leur pouvoir. Rien ne met en branle 
le Royaume de Dieu et la milice des anges comme la Parole de 
Dieu. Le Saint-Esprit plane jusqu’à ce qu’il entende la Parole 
de Dieu. La Parole de Dieu met en action son pouvoir et les res-
sources du Royaume.

Psaume 103:20 dit que les anges obéissent à la voix de la 
Parole de Dieu. L’univers tout entier est fait pour obéir à la voix 
de la Parole de Dieu. Le ciel et la terre sont faits pour obéir à la 
puissante voix de sa Parole. Aussi incroyable que cela puisse 
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paraître, les êtres humains, créés à l’image et à la ressemblance 
de Dieu, sont porteurs de cette Parole quand, le jour de leur nou-
velle naissance, ils deviennent des agents. Ils en sont « animés » 
quand ils naissent de nouveau.

La Parole de Dieu ouvre aussi des domaines créatifs et pro-
cure de la créativité et des aptitudes créatrices. D’après Genèse 
1:2, « La terre était informe et vide ; il y avait des ténèbres à la 
surface de l’abîme, mais l’Esprit de Dieu planait au-dessus des 
eaux. » 

La terre n’avait aucune forme, elle n’était que chaos et ne 
produisait rien. C’était un endroit stérile avant que la Parole de 
Dieu n’intervienne. Notez bien que l’état du ciel et de la terre 
dépendait de la Parole de Dieu. Leur productivité dépendait de 
la Parole de Dieu. 

C’est encore le cas aujourd’hui. La réponse apportée au 
chaos, au désordre, à l’infécondité et aux ténèbres fut la déclara-
tion de la Parole de Dieu. La semence du changement se trouve 
dans la Parole même.

Le principe divin
Puis Dieu dit : « Que la terre se couvre de verdure, 
d’herbe porteuse de semence, d’arbres fruitiers don-
nant sur la terre des fruits selon leur espèce et ayant 
en eux leur semence. » Il en fut ainsi. La terre pro-
duisit de la verdure, de l’herbe porteuse de semence 
selon son espèce et des arbres donnant du fruit et 
ayant en eux leur semence selon leur espèce. Dieu 
vit que cela était bon.� Genèse 1:11-12

Dieu dit : « Que la terre produise des êtres vivants 
selon leur espèce, bétail, reptiles, animaux ter-
restres, chacun selon son espèce. » Il en fut ainsi. 
Dieu fit les animaux de la terre selon leur espèce, 
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le bétail selon son espèce, et tous les reptiles du 
sol selon leur espèce. Dieu vit que cela était bon. 
� Genèse 1:24-25

Dans les deux premiers versets, on notera les quatre réfé-
rences qui sont faites à la semence qui remplit la terre. On notera 
également les huit occurrences, dans ces deux passages, où Dieu 
dit que les choses du vivant produisent selon leur espèce. Dieu 
affirme que les choses du vivant produisent leur propre espèce. 
Elles produisent ce qu’elles sont.

Dès le commencement, le principe divin est le suivant : 
chaque chose produit selon son espèce. Dieu dit que chaque 
chose a en elle sa semence : cela signifie que l’espèce à laquelle 
appartient la semence détermine l’espèce du fruit qu’elle pro-
duira. Sans semence, il n’y a pas de fruits, il n’y a pas d’animaux 
et aucun être humain ne peut plus naître. Les fruits viennent de 
semences et chaque fruit produit selon son espèce. Les pommes 
donneront toujours des pommes. Les oranges produiront toujours 
des oranges. Elles ne s’embrouillent pas et ne produisent jamais 
quelque chose qu’elles ne sont pas. Les pépins de pommes ne 
donneront jamais de pêches. 

L’ADN de la semence détermine ce que celle-ci sera : un 
fruit, de l’herbe, un animal, un arbre ou un homme. Par exten-
sion, on ne peut semer le mal et obtenir de bons résultats. On ne 
peut semer « dans la chair » et recevoir des bienfaits spirituels. Ce 
principe divin s’applique au monde spirituel comme au monde 
sensible. C’est une loi de la création qui ne changera jamais.

Semer et moissonner
Paul écrit, en Galates 6:7-8 : 

Ne vous y trompez pas : on ne se moque pas de 
Dieu. Ce qu’un homme aura semé, il le moissonnera 
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aussi. Celui qui sème pour sa chair, moissonnera 
de la chair la corruption ; mais celui qui sème pour 
l’Esprit, moissonnera de l’Esprit la vie éternelle.

Cela vient renforcer l’aspect spirituel du principe : ce qui 
est semé produit selon son espèce. 

Qui sème la rébellion moissonnera la rébellion. Qui sème 
la tromperie moissonnera la tromperie. Qui sème le mal récol-
tera le mal. Qui sème la haine connaîtra la haine d’une manière 
ou d’une autre. Qui sème la discorde verra germer la division. 
Qui sème l’injustice récoltera l’injustice. 

À l’inverse, qui sème l’amour moissonnera l’amour. Qui 
sème la justice recevra de la justice en retour. Qui sème la dou-
ceur recevra de la douceur : la miséricorde, le réconfort, le se-
cours seront autant de fruits à récolter dans sa vie.

Carol et moi avons toujours donné la dîme et semé ce que 
nous avions autant que possible. À l’époque où nous construi-
sions notre première église et cherchions des donateurs, nous 
n’avions pas vraiment d’argent à semer. Nous avons donc donné 
ce que nous avions, en l’occurrence, nos bagues de mariage. 
Nous avons toujours cru la Parole de Dieu en ce qui concerne le 
don et Dieu ne nous a jamais laissés tomber. Il nous est arrivé 
bien souvent de verser la totalité de notre salaire à quelqu’un 
qui en avait besoin, sachant que Dieu s’occuperait aussi de nos 
besoins. Nous avons même semé une voiture ! Nous l’appelions 
« Georges ». Une famille de notre église en avait besoin pour 
aller au travail. Nous lui avons donc offert Georges. Quant à 
moi, je suis allé à l’église où je travaillais à pied, le temps que 
Dieu nous fournisse un autre véhicule.

Nous avons toujours versé davantage que la dîme. Semer 
et moissonner : c’est pour nous une habitude, tout simplement. 
Quand nous étudiions à l’école biblique, je gagnais soixante 
dollars par semaine en travaillant à la casse de Dallas et Carol 
se faisait un peu de sous en gardant des enfants dans l’immeuble 
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étudiant où nous habitions. Bien souvent, nous ne savions pas du 
tout comment nous allions nous en sortir pour faire les courses, 
acheter nos livres d’étudiants, payer l’école et nous occuper de 
notre fille, Rachel, qui avait trois ans à l’époque. Mais nous 
versions quand même la dîme. Nous donnions malgré tout, et 
Dieu ne nous a jamais laissés dans le besoin. Nous trouvions 
un chèque dans la boîte aux lettres en rentrant chez nous. Nous 
ouvrions notre bible et découvrions un billet glissé à l’intérieur. 
Nous étions invités pour un repas. 

Nous recevions toujours tout ce qu’il fallait, et c’est encore 
le cas aujourd’hui. Parfois, les résultats ne sont pas immédiats, 
mais semez quand même et la moisson viendra en temps et en 
heure.

Semer et moissonner ne concernent pas que l’argent. Nous 
cantonnions ce principe à ce domaine-là, mais, ce faisant, nous 
passions à côté d’une profonde révélation. 

Certes, les semences financières croissent quand elles sont 
plantées dans le Royaume de Dieu. Certes, l’argent planté dans 
l’Église de Dieu se multiplie par trente, soixante, cent. Mais tout 
ce qui est planté est moissonné. Ce qui nous est le plus cher, que 
nous le dépensions ou que nous le plantions, sera moissonné. 
Nous récolterons ce que nous aurons semé.

L’Église primitive entendait ce verset d’une manière qui 
s’est perdue. C’est un passage de la Bible que nous aurions be-
soin de mieux comprendre aujourd’hui. Il contient une vérité 
cruciale si nous voulons réussir dans le Royaume du visible 
comme dans le Royaume spirituel. Cette révélation nous donne 
déjà un aperçu de l’intention et du projet originels que Dieu 
avait pour l’homme dès le commencement. Elle nous montre la 
mission rétablie de celui qui est né de nouveau, nous ramenant 
au plan original que Jésus a restauré pour nous sur la croix.
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Né de nouveau
Après avoir purifié vos âmes dans l’obéissance à la 
vérité en vue d’un amour fraternel sincère, aimez-
vous les uns les autres ardemment et de tout cœur, 
vous qui avez été régénérés, non par une semence 
corruptible, mais par une semence incorruptible, 
par la parole vivante et permanente de Dieu.�  
� 1 Pierre 1:22-23

Par votre obéissance à la vérité, vous avez puri-
fié votre être afin d’aimer sincèrement vos frères 
et sœurs. Aimez-vous donc ardemment les uns les 
autres de tout votre cœur. Car vous êtes nés à une 
vie nouvelle, non d’un homme mortel, mais d’une 
semence immortelle : la Parole vivante et éternelle 
de Dieu.� 1 Pierre 1:22-23, BDS

En obéissant à la vérité, vous êtes devenus purs, 
pour aimer sincèrement vos frères et vos sœurs 
chrétiens. Aimez-vous donc les uns les autres, de 
tout votre cœur. La parole de Dieu vous a fait naître 
de nouveau. Et cette Parole n’est pas comme une 
graine qui meurt. Elle est vivante, elle ne meurt pas, 
elle dure toujours.� 1 Pierre 1:22-23, BPV

Ainsi, selon les différentes traductions, nous sommes 
« nés à une vie nouvelle, non d’un homme mortel, mais d’une 
semence immortelle », ou nous avons « été régénérés, non par 
une semence corruptible, mais par une semence incorruptible, 
par la parole […] de Dieu ».

Une vie conçue par Dieu lui-même ouvre un champ de 
possibilités et de destinées difficile à concevoir tant il est 
vaste. L’apôtre Pierre décrit lui aussi la Parole de Dieu comme 
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la semence de Dieu. Il nous ramène à la nuit des temps pour 
nous faire part d’une des révélations les plus spectaculaires que 
l’homme ait reçues. Cette vérité incroyable met à nu le cœur pa-
ternel de Dieu, mais peu prennent le temps d’y réfléchir. Pierre 
affirme qu’au moment où vous avez reçu Jésus-Christ comme 
Seigneur et Sauveur, Dieu a semé son Esprit et sa Parole dans 
votre cœur, comme une semence. 

Vous êtes né à une vie nouvelle par la semence incorrup-
tible de la Parole de Dieu : non par une semence corruptible, 
mais par le Saint-Esprit et la Parole incorruptible de Dieu semée 
en vous.

Une semence incorruptible
Cela conduit le christianisme et la vie nouvelle à des niveaux 
que peu osent imaginer, sans parler de les vivre. Celui qui croit 
en Jésus devient une créature nouvelle, l’être d’une espèce nou-
velle, comme l’enseignent clairement les apôtres. Il n’est pas 
seulement question ici de se « sentir mieux ». Il s’agit d’une 
vérité qui change tout. Qui différencie le christianisme de toutes 
les autres religions.

Quand notre intelligence est régénérée par cette vérité et 
que nous comprenons qui nous sommes vraiment, cela met en 
place une mentalité de sacerdoce royal. Une mentalité d’espèce 
dirigeante. Peu abordent le sujet tant il paraît grandiose, mais 
une mentalité de sacerdoce nous est absolument nécessaire pour 
opérer de grands changements sur la terre. Si nous comprenons 
notre rôle de sacerdoce royal :

n 	�La nation connaîtra un réveil spectaculaire.
n 	�Des disciples seront faits par toutes les nations.
n 	�Nous établirons notre autorité pour gouverner et 

régner dans cette vie, comme l’enseigne Paul en 
Romains 5:17.
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n 	�Nous pourrons mettre en place et affermir le man-
dat de domination de Genèse 1:26-28 conféré par 
Dieu en personne pour nous envoyer remplir une 
certaine mission.

n 	�Les fils et les filles de Dieu se comporteront en 
véritables enfants de Dieu.

n 	�L’autorité même de l’enfer ne prévaudra pas 
contre le peuple de Dieu.

Nous porterons des fruits. Nous nous multiplierons. Nous 
remplirons la terre, la soumettrons et la dominerons au nom de 
Christ et dans le respect de sa volonté.

Enfant de Dieu
Vous êtes né de nouveau d’une semence incorruptible par la 
Parole de Dieu. Le terme grec employé pour « semence » est spo-
ra et il est chargé des notions d’identité, de destinée et de dessein 
nouveaux (STRONG, G4701). Il révèle aussi l’amour de Dieu pour son 
fils ou sa fille et explique l’affection mêlée d’attention qu’il porte 
aux nouveaux convertis. Son amour est véritable, pur et fidèle. 
C’est devant un tel amour que l’apôtre Jean s’exclame : « Voyez : 
le Père nous aime tellement qu’il nous appelle ses enfants, et 
c’est vrai, nous sommes ses enfants ! Mais le monde ne nous 
connaît pas, parce qu’il n’a pas connu Dieu » (1 Jean 3:1, BPV).

La semence (spora) désigne une semence parentale, fé-
conde ou active qui contient des marqueurs, des codes ou des 
caractéristiques génétiques. Elle concerne une transmission des 
qualités et des potentialités héréditaires. Une semence féconde 
contient les marqueurs génétiques des parents. Une semence pa-
rentale renferme des codes génétiques, ainsi que des marqueurs 
générationnels.

Par l’intermédiaire des apôtres, l’Esprit Saint transmet 
une vérité incroyable sur la vie nouvelle. Au moment où vous 



— 21 —

Les paroles sont des semences

avez reçu Jésus comme Seigneur, Dieu a semé son Esprit et sa 
Parole dans votre cœur et vous êtes né de nouveau par la se-
mence (spora) incorruptible de la Parole de Dieu. Sa semence 
paternelle a été semée en vous et a fécondé votre esprit. Elle 
est devenue active, a germé et est née à la vie. Des qualités et 
des potentialités venant de Dieu vous ont été transmises, à vous, 
sa descendance, ce qui n’est pas sans rappeler la façon dont la 
semence a été fécondée dans le ventre de Marie, permettant la 
venue surnaturelle de Jésus, né d’une vierge. Vous êtes né de 
nouveau et, cette fois, ce n’est pas d’une semence corruptible, 
mais de la Parole incorruptible du Saint-Esprit et de Dieu semée 
en vous.

Bien évidemment, la semence de Dieu plantée dans votre 
cœur produit Dieu, puisqu’elle produit selon son espèce. C’est 
la loi de la continuité. Une semence divine produit les codes 
génétiques de Dieu dans votre esprit. Vous êtes véritablement 
fils ou fille de Dieu. L’enseignement du Nouveau Testament est 
clair sur ce point : il affirme que la semence paternelle de Dieu 
est semée en vous lors de votre nouvelle naissance. Vous avez en 
vous des marqueurs divins, littéralement ! Ils sont plantés dans le 
noyau de votre être. Vous êtes né de Dieu.

La semence de Dieu
De la semence parentale, des traits de caractère, des manières, 
des tendances ou des goûts sont transmis aux enfants. Des préfé-
rences, des actes et des dispositions héréditaires nous sont légués 
par la semence des parents. C’est vrai dans ma famille, aussi 
bien que dans la vôtre. Ma fille Rachel et moi-même sommes 
incapables de parler sans recourir à des gestes. Nous avons aussi 
des tempéraments similaires. Joshua, lui, tient davantage de sa 
mère. Leurs personnalités se ressemblent et ils ont tous les deux 
des aptitudes de meneurs. Maddie, l’aînée de nos petits-enfants, 
fait presque tout comme son père, avec un petit quelque chose 
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qui lui vient de sa mère. Notre assistante, Katelyn, a le rire et la 
voix de sa mère. C’est toujours intéressant et amusant de relever 
ce genre de choses.

Si la semence de Dieu est en nous, certaines de ses ten-
dances nous ont été transmises. C’est pour cela que les chrétiens 
dont l’intelligence est renouvelée par la Parole de Dieu sont ca-
pables de croire que les miracles existent encore sur terre. En ef-
fet, nous sommes la semence de Dieu ; nous sommes ses enfants 
et il est celui qui opère des miracles. Ce penchant est semé dans 
notre nouvelle nature.

Le monde ne croit pas que tout est possible. En revanche, 
les chrétiens dont l’intelligence est renouvelée par la Parole de 
Dieu peuvent facilement croire une telle chose. Il s’agit d’un trait 
de caractère héréditaire situé à l’intérieur de nous. Nous avons 
tendance à prendre le pouvoir. Pourquoi ? Parce que cela fait 
partie de notre nature. Cela a été semé en nous le jour de notre 
nouvelle naissance. Nous avons tendance à penser avec autorité. 
Nous y sommes prédisposés parce que la semence paternelle de 
Dieu est en nous et qu’il constitue la plus haute autorité. Il nous a 
transmis cela. Nous avons tendance à dominer, à nous imaginer 
gouverner, régner, conquérir. Ce sont des penchants héréditaires 
qui se retrouvent chez les rachetés parce que nous sommes la 
semence de Dieu. Sa disposition à être le maître de toutes choses 
est plantée en nous, au sein de notre nature, et elle y est bien 
réelle. Ainsi, 1 Jean 4:4 dit ceci : « Vous, mes enfants, vous êtes 
de Dieu et vous avez la victoire sur ces prophètes de mensonge, 
car celui qui est en vous est plus puissant que celui qui inspire ce 
monde »  (BDS). Dieu est en nous. Il a planté sa semence en nous 
par sa Parole. Sa disposition à toujours vaincre le mal est plan-
tée dans notre nature même et fait partie de notre ADN spirituel. 
Il a semé dans la nature de ses enfants la volonté de ne jamais 
abandonner, mais, au contraire, de dominer, de conquérir et de 
régner au nom de Jésus.
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Au fil des années, j’ai connu beaucoup de situations où 
il aurait été tellement plus simple de baisser les bras et d’aban-
donner. Ces moments étaient si chaotiques qu’on me conseillait 
de laisser tomber et de passer à autre chose. Mais je suis né de 
nouveau et abandonner n’est pas dans ma nature. Ce n’est pas 
la tendance héréditaire que mon Père a déposée en moi. Il existe 
toujours la possibilité de conquérir des territoires et de réussir 
avec lui si je n’abandonne pas. Grâce à cette nature héréditaire 
profondément ancrée en moi, je n’ai pas baissé les bras et, bien 
souvent, j’ai remporté quelque chose qui relevait de l’impossible 
dans le Royaume visible. Dieu n’a pas mis en vous une semence 
de perdant !

Quand nous décidâmes de passer d’une église locale à une 
grande communauté apostolique, un certain nombre de fidèles 
choisirent de ne pas nous suivre. Soit ils ne comprenaient pas 
bien le tournant que nous prenions, soit ils préféraient fréquen-
ter une église normale. Résultat : nous perdîmes beaucoup de 
membres. En quelques années, des équipes de pasteurs s’en 
allèrent, ainsi que beaucoup de personnes qui avaient été avec 
nous depuis le début. Ce fut une période stressante, c’est le 
moins qu’on puisse dire. Certaines voies paraissaient sans issue, 
surtout sur le plan financier. Nous avions beaucoup d’amis et de 
responsables qui nous conseillaient tout bonnement de laisser 
tomber. Nous croulions sous les dettes et, parmi ceux qui nous 
avaient fait des promesses de dons pour nous aider à construire, 
un grand nombre s’était rétracté. Nous-mêmes avions encore du 
mal à comprendre cet appel apostolique, sans parler d’essayer 
de l’expliquer aux autres. Mais nous savions ce que Dieu nous 
avait dit. Ce fut un verset en particulier qui nous permit de tenir 
le coup : j’allais à l’église et, tenant ferme, je le proclamais et le 
répétais inlassablement. « Que deviendrais-je, si je n’avais pas 
l’assurance de voir la bonté du Seigneur sur cette terre où nous 
vivons ? » (Psaume 27:13, BFC). Face à des problèmes qui parais-
saient insurmontables, nous décidâmes de vivre le Royaume, là, 
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tout de suite. Dieu nous apporta son soutien en cette période bien 
sombre, se montrant fidèle et vrai à de nombreuses reprises.

La tendance des enfants de Dieu est d’avoir des pensées 
pleines d’espérance. C’est contenu dans la semence qui nous est 
transmise. Nous n’avons pas besoin d’une source externe parce 
que nous avons une source interne. Il s’agit d’un puits qui dé-
borde à l’intérieur de nous. L’espérance est le marqueur géné-
tique des rachetés, c’est un code génétique situé à l’intérieur de 
nous, pour peu que nous le laissions déborder. Nous sommes les 
enfants d’un Dieu d’espérance. Cela est vrai pour l’ensemble du 
fruit de l’Esprit. Le fruit de l’Esprit est la nature de Dieu : amour, 
joie, paix, patience, bonté, bienveillance, fidélité, douceur et 
maîtrise de soi (cf. Galates 5:22-23). Nous n’avons pas besoin 
d’une source de joie externe. La joie est semée à l’intérieur de 
nous. Elle est notre tendance quand nous soumettons notre intel-
ligence pour être dans la joie, quoi qu’il nous arrive. La paix 
aussi est semée en nous et vit à l’intérieur de nous. Quand notre 
intelligence est renouvelée, nous avons la paix dans les tempêtes 
que nous traversons.

L’histoire de Rachel
En 2008, j’ai appris que j’étais enceinte, mais je 
ne l’ai dit à personne – enfin, sauf à mon mari. 
Normalement, quand on apprend la nouvelle, on est 
contente, joyeuse et heureuse. Même si je ressen-
tais bien tout cela, j’étais aussi remplie d’anxiété, 
d’inquiétude et d’hésitation. C’était là ma sixième 
grossesse en cinq ans. J’avais perdu cinq petits êtres 
chers… J’avais de l’espoir, mais aussi des doutes. 
Cette même semaine, nous organisions une grande 
conférence dans notre église et c’était moi qui de-
vais animer l’adoration de chaque session. Je savais 
que ça serait dur de voir autant de monde sans rien 



— 25 —

Les paroles sont des semences

dire. J’ai donc fini par annoncer la nouvelle à mes 
parents et à une amie proche.
Ils m’ont apporté tous leurs encouragements et leur 
soutien : ils savaient très bien ce que j’avais déjà 
enduré. Et honnêtement, cela les a rassurés d’ap-
prendre la nouvelle ! J’ai rempli mon rôle d’ani-
matrice, pleine d’espérance et de paix en présence 
de notre Roi. Pendant le temps de prière d’une des 
sessions, on est venu me dire que quelqu’un voulait 
prier pour moi. L’intercesseur m’a dit : « Tu portes 
en toi la vie et tu danseras la vie. »
Cette femme ne pouvait pas savoir que j’étais en-
ceinte. Mais je savais que l’Esprit Saint s’adressait 
à moi par son intermédiaire. Je me suis accrochée à 
ces paroles tout au long de ma grossesse. Je pronon-
çais la Parole de Dieu sur mon enfant tous les jours. 
« Tu vivras et tu ne mourras pas. Ma vigne ne sera 
pas stérile dans ma campagne. Tu donnes la vie et tu 
la donnes en abondance. Je me tiens sur ta bienveil-
lance et sur ta fidélité. »
Et j’ai bel et bien « dansé la vie ». J’ai donné nais-
sance à un garçon en bonne santé après toutes ces 
fausses couches et ces années de deuil. Dieu a trans-
formé mon chagrin en joie. Ce qui me maintenait 
dans la détresse, le désespoir et l’amertume, il l’a 
transformé en douceur et m’a rendue joyeuse et rem-
plie d’espérance. Il a enseigné à mes pieds les pas de 
danse de la vie, de la force et de la joie. Ma victoire 
repose sur la promesse de sa Parole. Ses plans nous 
conduisent au bonheur et il nous offre toujours un 
avenir plein d’espérance.
� Rachel Sheets Shafer
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La danse
Imaginez que le Seigneur Jésus et vous-même mar-
chiez ensemble sur une plage. Presque tout au long 
du chemin, les empreintes du Seigneur sont droites, 
constantes et régulières, mais les vôtres forment un 
réseau désorganisé de zigzags, d’accélérations, d’ar-
rêts, de demi-tours, de cercles, d’allers et de retours. 
Cela dure un moment, mais, petit à petit, vos pas se 
calquent sur ceux du Seigneur jusqu’à ce que vos 
empreintes soient parallèles aux siennes. Jésus et 
vous marchez comme de vrais amis !
Cela semble parfait, mais c’est alors que survient un 
fait intéressant. Vos empreintes, qui, avant, venaient 
se placer juste à côté de celles de Jésus, se trouvent à 
présent exactement sur les siennes. Sur ses grandes 
empreintes, il y a les vôtres, plus petites. Jésus et 
vous allez bientôt ne faire plus qu’un.
Cela continue sur plusieurs kilomètres, mais, progres-
sivement, vous remarquez un nouveau changement. 
Vos petites empreintes, à l’intérieur des grosses, 
semblent s’élargir. Pour finir, elles disparaissent com-
plètement pour ne laisser que les grandes. Les petites 
et les grandes ne font plus qu’un. Cela dure long-
temps, mais, soudain, vos empreintes réapparaissent.
Elles partent en zigzags. Il y a des pauses, des accé-
lérations, des tranchées dans le sable. Elles forment 
un véritable chaos. C’est encore pire qu’avant ! Vous 
êtes surpris et choqué. Le rêve prend fin.
Vous priez : « Seigneur, je comprends le début, avec 
ces zigzags et ces pas irréguliers. Je venais de me 
convertir et j’apprenais tout simplement à être chré-
tien. Mais toi, tu as bravé la tempête et m’as appris à 
marcher à tes côtés. »
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Il répond tout bas : « C’est bien cela.
— Et quand les empreintes plus petites étaient sur 
les tiennes, j’étais en train d’apprendre à cheminer 
dans tes pas ; je te suivais de près.
— Très bien, répond-il. Jusqu’à présent, tu as tout 
compris.
— Quand les petites empreintes ont grandi et ont 
recouvert les tiennes, j’imagine que j’étais en train 
de devenir semblable à toi en tous points.
— Précisément, dit-il avec un large sourire.
— Mais alors, Seigneur, aurais-je donc régressé ? 
Les empreintes se sont séparées à nouveau et cette 
fois semblait pire que la précédente. Des zigzags, 
de profondes marques dans le sable, des demi-tours 
partout, des cercles ! »
Le Seigneur marque un temps d’arrêt avant de ré-
pondre d’une voix chaleureuse : « Tu ne le sais donc 
pas ? C’est quand nous dansions ! »
� Auteur inconnu1

Cohéritiers de Christ
Vous êtes-vous déjà demandé pourquoi vous vous sentiez si dif-
férent du reste du monde ? Avez-vous déjà eu l’impression que 
ceux qui, autour de vous, ne sont pas nés de nouveau ressem-
blaient à des étrangers ? Comme si vous ne parliez pas la même 
langue. D’où peuvent bien leur venir toutes ces idées folles ? 
Cependant, vous savez qu’ils y croient. Vous arrive-t-il de vous 
demander pourquoi votre pensée est si différente de la leur ? 
C’est parce que vous avez génétiquement hérité d’idées qui vous 

1	 Cité dans Dutch SHEETS, The Power of Hope [littéralement : La Puissance de 
l’espérance, non paru en français] (Lake Mary, Florida: Charisma House, 2014), 
80-82
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font penser différemment. Vous êtes la semence de Dieu, son 
enfant. Être différent, cela fait partie de vous. Si vous vivez de 
façon contraire à la semence de Dieu, votre conscience viendra 
vous tourmenter parce que le Saint-Esprit qui demeure en vous 
dira : « Non, arrête ! Ne fais pas ça. C’est contraire à ce que tu 
es. » Vous êtes son enfant.

Les goûts du Père (ce qu’il aime ou ce qui, au contraire, 
lui déplaît) vous ont été transmis. Les traits de caractère de 
Dieu sont à l’œuvre en vous : ils ne cherchent qu’à germer et 
à grandir. Vous êtes héritier de Dieu et cohéritier de Christ (cf. 
Romains 8:17). Renouvelez votre intelligence par cette vérité. 
Transformez votre façon de penser en méditant sur ce que la 
Parole de Dieu dit que vous êtes vraiment. Mettez en pratique 
l’exhortation de Paul : « Ne prenez pas comme modèle le monde 
actuel, mais soyez transformés par le renouvellement de votre 
intelligence, pour pouvoir discerner la volonté de Dieu : ce qui 
est bon, ce qui lui plaît, ce qui est parfait » (Romains 12:2, BDS).

La dynastie de Dieu
Nous devons reprogrammer notre intelligence pour avoir une 
mentalité d’enfant de Dieu. Pour avoir la mentalité de ceux qui 
sont nés dans une famille dynastique ayant l’autorité de gouver-
ner : la dynastie de Dieu. Nous devons avoir la mentalité de ceux 
qui appliquent le mandat de Dieu et dominent la terre en son 
nom et suscitent une véritable vie chrétienne. Aussi incroyable 
que cela puisse paraître, Dieu veut se reproduire en vous. Il veut 
que son image, sa ressemblance et sa vie grandissent en vous. 
Il souhaite vous voir gouverner et régner à ses côtés. Vous êtes 
né de Dieu pour dominer, et non pour être dominé par l’enfer, 
la société, la culture ou les gouvernements. Votre ADN affiche 
Vainqueur. Votre ADN dit Dominateur. Votre ADN déclare 
Gouverneur aux côtés de mon Père. Dieu veut que vous soyez 
un héritier en acte dont le dessein et l’identité, restaurés, sont 
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ceux de ses descendants qui créent à l’aide de paroles en accord 
avec ses paroles. En tant qu’enfant de Dieu, vous créez comme 
votre Père, à l’aide de paroles qui sont des semences.

Il veut que vous, sa semence sur terre, créiez à partir de 
proclamations de « semences verbales » : des atmosphères pro-
pices aux miracles, des règles sociétales et un environnement qui 
promeuvent la vie et détruisent la mort. Dieu le Père veut que la 
semence qui est en vous diffuse ses aptitudes créatrices divines 
sur terre. C’est pour cela que des démons s’efforcent de vous 
faire taire ! C’est pour cela que l’enfer voudrait vous neutraliser.

Un ADN créateur
Philippiens 2:13 proclame cette vérité pleine de grâce : « Car 
c’est Dieu qui opère en vous le vouloir et le faire selon son des-
sein bienveillant. » La semence de Dieu en vous vous pousse 
à donner vie à la volonté de Dieu en décrétant sa Parole. Sa 
semence devient une force créatrice dans les cieux et sur la terre 
quand elle est proclamée par ceux qui ont l’ADN de Dieu, sa 
spora. Cela fait partie de son plan : quand ses héritiers ouvrent 
la bouche, des espaces où la création est possible s’ouvrent. Ses 
héritiers ont le pouvoir de changer les choses et d’apporter de 
l’ordre au chaos. Votre esprit a reçu la semence de l’ADN et de 
la nature du Dieu vivant.

Dieu souhaite opérer en vous sa nature créatrice. Vous avez 
été racheté et réhabilité pour créer à partir de semences verbales. 
Vos paroles peuvent créer des ouvertures pour que se réalisent 
le dessein de Dieu sur terre et sa volonté pour les nations. Vos 
paroles sèment dans les cieux les principes divins et génèrent un 
environnement qui rend possible leur existence sur terre. L’ordre 
de dominer n’est pas un quelconque mandat sans consistance 
que Dieu aurait complètement oublié. Il s’agit d’un principe 
éternel. Il est attendu des rachetés de Dieu qu’ils gouvernent, 
règnent et dominent au nom de Jésus. Cette idée est approuvée 
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par Dieu. Elle a le soutien du Royaume et de ses milices d’anges. 
(Nous en apprendrons davantage sur ce mandat au chapitre 3.)

Ce mandat inclut le rétablissement de nos paroles comme 
semences en accord avec celles de Dieu. Nos paroles :

n produisent selon leur espèce,
n produisent ce qu’elles contiennent,
n soumettent les adversaires de Dieu,
n rétablissent notre voix d’héritiers de Dieu.

Nous pouvons semer la Parole de Dieu dans les cieux pour 
faire changer les choses et libérer la puissance de Dieu. Nous 
pouvons étendre sa loi à la terre en vivant le Royaume ici et 
maintenant par des paroles opérantes et agissantes.

Ceux qui sont nés de nouveau, qui ont reçu en eux la se-
mence de Dieu, sont à présent capables, comme lui, de déclarer 
des paroles qui sont des semences. Cela fait partie de notre être. 
Cela fait partie de la nouvelle naissance dont Dieu nous a trans-
mis la nature. Nos paroles, prononcées dans la foi et au nom 
de Christ, deviennent des semences qui produisent selon leur 
espèce. Elles ont l’onction nécessaire pour s’accomplir. Nous 
devons les utiliser pour gouverner.

Décrets de semence verbale
Au commencement, Dieu dit : « Que cela soit » et il en fut ainsi. 
« Que les arbres soient » et les arbres furent. Ses paroles pro-
duisaient selon leur espèce. « Que le soleil soit » et le soleil 
fut. Cette parole produisit selon son espèce. Il planta dans les 
cieux et fonda la terre par des décrets de semence verbale. Nous 
avons été réhabilités (grâce au Calvaire et à la croix) à plan-
ter des décrets de semence verbale. Nous devons faire des dé-
crets de foi qui reposent sur la Parole et sur la volonté de Dieu. 
Nous sommes nés de nouveau pour dire aux choses : « Que cela 
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soit… » Dire « Que cela soit » à des choses qui ont besoin d’être 
accomplies, qui ont besoin d’être produites. L’heure est venue 
pour nous d’être qui nous sommes vraiment. Le monde attend 
désespérément que les fils et les filles de Dieu se manifestent. Il 
est temps de reconnaître que les caractéristiques de Dieu nous 
ont été transmises. Nous sommes héritiers de Dieu : il nous a dé-
légué l’autorité d’être une espèce qui gouverne les autres êtres. 
L’ADN du Père est en nous.

Mon père et ma mère terrestres m’ont transmis des gènes 
qui se voient encore aujourd’hui. Mon esprit, quant à lui, contient 
l’ADN de Dieu. Je suis fils de Dieu – véritablement ! Fils n’est 
pas qu’un mot aux consonances sympathiques. Moi, descendant 
de Dieu, je suis là pour décréter ses paroles de vie, de puissance 
et de changement – des paroles qui produisent selon leur espèce. 
Des paroles qui ensemencent les cieux et fondent la terre par la 
Parole de Dieu. Des semences verbales qui deviennent ce que 
Dieu dit. Je suis là pour suivre les voies que mon Père m’a trans-
mises. Cela fait partie de mon esprit. Cela a été fécondé, a germé 
et est actif à l’intérieur de moi.

Le moment est arrivé pour nous, héritiers de Christ, de 
faire usage des droits reçus de Dieu en décrétant des paroles 
qui, partout, sèment le changement. Des décrets de semence ver-
bale qui font des disciples par toutes les nations. Des décrets de 
semence verbale qui déclarent la puissance de Dieu, dispersent 
les ténèbres et apportent de l’ordre au chaos : comme la Parole 
de Dieu, au commencement. Comme notre Père céleste. Le 
Saint-Esprit plane jusqu’à ce qu’il entende la déclaration de la 
semence de Dieu, la proclamation de la Parole de Dieu. Il plane 
aujourd’hui au-dessus des nations et du monde, attendant que 
les fils et les filles de Dieu soient les porte-parole de Dieu sur 
cette planète et déclarent sa Parole sans revenir en arrière. Nous 
devons le faire : c’est en nous.

Si vous avez professé que Jésus était votre Seigneur, il a dé-
posé en vous le germe de sa nature sous la forme d’une semence. 
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Vraiment, vous êtes enfant de Dieu. Une partie de votre mission, 
ainsi rétablie, est de semer ses paroles dans le monde.

Ne dites aucune parole négative ou incrédule. Cela serait 
contraire à la semence de Dieu qui est en vous. Régnez en son 
nom par des paroles de vie et de réveil spirituel. Nous, ses fils et 
ses filles, sommes là pour proclamer sa Parole partout où nous 
allons. Les plus beaux jours de l’histoire de l’Église ne sont pas 
derrière nous ; ils appartiennent au présent et à l’avenir. Dites ce 
que Dieu dit.


